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Ces cerfs-volants ne volent pas… Ils posent des questions.
En 1922, lors d’une mission au Proche-Orient, des pilotes militaires

français et britanniques aperçoivent depuis leur avion 
d’immenses formes tracées sur le sol du désert. 

Ces structures, dont la silhouette évoque celle de cerfs-volants, seront plus
tard appelées  "desert kites", ou  "cerfs-volants du désert   ".  Probablement
édifiées  et  utilisées  sur  une  très  longue  période,  certaines  pourraient
remonter  à  environ  9000  ans.  Bien  que  leurs  formes  varient, 

elles  présentent  généralement  deux  longs  murs  en  pierre  sèche,
disposés  en  V  pouvant  s’étendre  sur  plusieurs  centaines  de  mètres,  et
parfois sur plusieurs km. Ces murs convergent vers une enceinte circulaire
ou polygonale, bordée de petites "logettes " aménagées autour d’une fosse.

                                                                                                          De la Jordanie à l’Arabie saoudite,
      jusqu’aux steppes du Kazakhstan,
      plus de 6000 de ces structures  

     ont été recensées,  
      et de nombreuses zones restent 

      encore inexplorées ! 

- Des structures encore énigmatiques :
si les  "cerfs-volants " demeurent bien mystérieux, les recherches récentes
ont toutefois permis de mieux comprendre leur fonction et leur histoire.
De manière générale, les spécialistes s’accordent aujourd’hui sur l’idée que
ces  structures  servaient  à  rassembler  de  grands  troupeaux  d’animaux
( oryx, gazelles et autres espèces sauvages ) afin de les piéger puis de les
abattre. Il s’agirait donc d’immenses dispositifs de chasse collective, sans
équivalent connu à ce jour dans cette région.
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Cependant,  une  utilisation  complémentaire  ou  alternative  n’est  pas
exclue :  certains  chercheurs  envisagent  qu’ils  aient  pu  jouer  un  rôle 

dans des pratiques pastorales. 

- Une gravure safaïtique qui éclaire le débat :
la gravure safaïtique (I  siècle av. J.-C. – IV  siècle apr. J.-C.), ci-dessous,ᵉʳ ᵉ

relevée sur la stèle du cairn de Hani, en Jordanie, apporte un élément
précieux  pour  étayer  l’hypothèse  d’un  usage  pastoral.  Sur  le  registre
supérieur,  on distingue  clairement une scène  de  chasse :  un personnage 

armé d’un arc vise un animal. Mais la scène inférieure représente un kite
avec  une  entrée  en  entonnoir  -  peut-être  bordée  de  branchages  -
menant  à un enclos muni de logettes.

Fait  remarquable :  les  personnages  figurés  dans  cette  seconde  scène 

ne portent  aucune arme.  Ils  semblent  guider  des  animaux vivants  vers
l’enclos, comme s’il s’agissait non pas de les abattre, mais de les canaliser
ou  de  les  regrouper.  Nous  pourrions  donc  voir  dans  cette  scène
une illustration de bergers ramenant leur bétail :  les  personnages placés 

à l’entrée de l’enclos semblent procéder au comptage du troupeau.
Ainsi  les  déserts  kites  auraient  pu  remplir  plusieurs  fonctions  au  fil
du temps :  servir  de vastes  pièges  de chasse collective,  mais  aussi  être
utilisés dans les activités pastorales.
D'autres travaux suggèrent aussi la possibilité d'un usage rituel. 
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- Une analogie avec la vallée d’Ossau? 

Une analogie avec les structures pastorales de la vallée d’Ossau serait-elle
pertinente? Le pastoralisme y est attesté depuis au moins 7000 ans     (1).
Sur une photographie aérienne de 1950 – prise dans le secteur du rocher
d’Aran, à Bilhères,  consultable sur Géoportail  et visible ci-dessous – on
distingue  clairement  plusieurs  structures  pastorales.  Leur  organisation
spatiale et leur fonction de regroupement du bétail offrent un parallèle
intéressant avec les "desert kites". 

Il ne s’agit évidemment pas d’établir une équivalence fonctionnelle directe
entre  ces  deux  types  d’aménagements,  issus  de  contextes  culturels,
environnementaux et chronologiques très différents. 
Toutefois, l’analogie permet d’illustrer comment des sociétés, séparées par
des  milliers  de  kilomètres,  ont  pu  développer  des  dispositifs  visant  à
canaliser,  rassembler ou gérer des d’animaux. Cette mise en perspective
contribue à enrichir la réflexion sur la possible polyvalence des kites. 

              
                          Vincent
                                                    Garnoix                
                        Avril 2026

 (1)  Livre:  Estives d'Ossau, 7000 ans de pastoralisme                                 3/3


